
L'orgue Garnier du Temple Saint-Jean de Belfort 

En 1879, deux ans après l’inauguration du temple Saint-Jean de Belfort, Charles Wetzel de 
Strasbourg y installait un petit orgue à un clavier et pédalier et à traction mécanique. 
En 1934, Georges Schwenkedel de Strasbourg le remplaça par un orgue de 23 registres sur 2 claviers 
et pédale, traction pneumatique, combinaisons de registration diverses, boîte expressive et pédale de 
crescendo.  
En 1978, lors d’un office particulièrement émouvant, on s’aperçut à l’audition des pièces d’orgue que 
manifestement cet instrument, après avoir été de nombreuses années au fidèle service du culte, ne 
pouvait plus répondre aux exigences musicales les plus élémentaires. L’association « Orgue Saint-
Jean » fut créée en 1979, se donnant pour objectif ambitieux et un peu utopique, de remplacer l'orgue 
à bout de souffle par un orgue polyphonique de grande qualité, qui serait instrument par excellence 
du culte luthérien et complément idéal des autres orgues installées à Belfort.  
L’association regroupait, autour de Jean-Charles Ablitzer, 
organiste de la cathédrale Saint-Christophe et initiateur 
du projet, et de Marc Garnier, facteur d'orgues à Morteau, 
des amis mélomanes et des musiciens professionnels, 
mais aussi des paroissiens enthousiastes et passionnés : 
Pierre Gantner, le pasteur Dieny alors en poste dans la 
paroisse, Bernard Badet, Suzy Ziegler, François Mieg et 
d'autres... La Commission de la Musique du Ministère des 
Affaires Culturelles donnait un avis favorable à 
l’attribution d’une subvention d’État, et le plan de 
financement définitif fut mis au point en étroite liaison 
avec la Ville de Belfort et le Conseil général du Territoire 
de Belfort, tous deux forts sensibles à l’intérêt du projet.  
« À une époque qui flatte plutôt la réalisation individuelle, il faut se féliciter de la capacité de 
mobilisation du public et des collectivités de notre région autour d’une création artistique durable » se 
réjouit Bernard Badet, président de l’association. Il n’aura fallu que 5 ans sous son impulsion pour 
tenir ce pari de façon exemplaire. 
 

En décembre 1984, l’inauguration officielle de l’orgue Garnier marquait son entrée dans la vie 
culturelle de Belfort et sa région. 

Originalité de cet orgue 
Il s'agissait de reconstituer un instrument typique des lieux de culte luthériens des XVIIème et 

XVIIIème siècles, tant propre à conduire et stimuler une 
assemblée nombreuse, qu'à faire rayonner les œuvres 
d'un Scheidt, d'un Buxtehude, ou d'un Jean-Sébastien 
Bach. 24 registres sur 2 claviers et pédalier, mécanique 
suspendue, plans sonores séparés, buffet décoré en faux 
marbre, harmonisation typique d’Allemagne du Nord : 
tout dans cet orgue vise à une reconstitution des 
moyens, grâce auxquels la musique spirituelle pouvait 
s'épanouir à l’époque, et aussi renaître à la nôtre.   
Cet orgue prend sa place comme maillon essentiel de la 
vie musicale de Belfort et de sa région, en complément 
de l'orgue de style français Waltrin-Callinet-
Schwenkedel (1750-1848-1971) de la cathédrale Saint-
Christophe, de l’orgue construit en 1981 par Gérald 

Guillemin dans l'église Sainte-Odile, dans une esthétique baroque italienne, et si l’on élargit, de 
l’orgue de type espagnol en construction à Grandvillars, de l’orgue flamand de Beurnevézin, de celui 
saxon (Silbermann) de Porrentruy, de celui d’école alsacienne de Sainte-Ursanne et de celui de l’école 
d’Allemagne du Sud de Bellelay. 
Grâce aux efforts de l'association AMO ainsi qu'aux Amis de l'Orgue et de la Musique de Belfort, 
l’orgue du temple Saint-Jean a vu passer de nombreux musiciens réputés, tels Gustav Leonhardt ou 
Harald Vogel, parmi bien d’autres… 

Données techniques de l’orgue de St-Jean au dos 



Composition de l'orgue 

(avec les correspondances de l'orgue classique français) 
Hauptwerk 

Quintadena 16’ 

Praestant 8’ 
Rohrflöte 8’ 

Octave 4’ 

Spitzflöte 4’ 
Quint 3’ 

Superoctav 2’ 
Mixtur 1 ½’  5-10 f. 

Trompete 

Rückpositiv 

Gedackt 8’ 

Quintade 8’ 

Praestant 4’ 
Nasat 3’ 

Waldflöte 2’ 
Terz 1 3/5’ 

Scharf 1’ 5 f. 

Krumhorn 8’ 

Pedal 

Bass 16’ 

Praestant 8’ 
Principal 4’ 

Mixtur 2’ 6 f. 
Posaune 16’ 

Trompete 8’ 

Cornet 2’ 

*** 

Tremulant 
Zimbelstern 8 f. 

HW/RP  

  grand orgue 

quintaton 

montre en façade  
flûte à cheminée 

prestant 

flûte conique 
nazard 

doublette 
plein jeu progressif 

trompette 

positif de dos 

bourdon 

quintaton 

prestant en façade 
nazard 

quarte de nazard 
tierce 

fourniture cymbalisée 

cromorne 

pédale 

soubasse 

principal en façade 
principal 

fourniture 
bombarde 

trompette 

cornet - anches 

  

tremblant 
carillon de clochettes 

accouplement GO/POS  

o Étendue des claviers : C-D, c’’’ – d’’’  / étendue de la pédale : C-D, d’ 
A = 467 Hz à 17.3 ° centigrades 

o Tempérament mésotonique modifié : 2 tierces justes, cinq quintes mésotoniques au ¼ de 

comma – toutes tonalités utilisables 
o Double soufflerie cunéiforme avec pression unique pour tout l’orgue 

o Cinq sommiers à ressorts 
o Bois massif pour la totalité de l’ouvrage y compris la tribune 

Indications reprises du site de Jean-Charles Ablitzer : http://ablitzer.pagesperso-orange.fr/orgueStJean.html  

http://ablitzer.pagesperso-orange.fr/orgueStJean.html

